
Séjour dans la baie de Somme du 
30 avril au 7 mai. 

 

Dimanche 30 avril : 

Arrivée pour le pique-nique à Nolette, tout près de Noyelles où se trouve un 
cimetière chinois de 849 tombes. A partir de 1916 la France ayant besoin de 
main d’œuvre a passé un accord avec l’armée britannique pour que celle-ci  
fasse  venir  des  ouvriers chinois  affectés  à des tâches pénibles et 
dangereuses  à l’arrière du front.  Beaucoup ont perdu la vie et ont succombé 
aussi à la grippe espagnole.  Episode tragique s’ajoutant à la terrible guerre 
14-18. 

Randonnée de 14 km dans la plaine agricole picarde.  

Installation au gîte de Saint -Firmin suivie d’un apéro et d’un repas 
copieux !!  Comme ce fut le cas chaque soir et TANT PIS pour la ligne. 

Lundi 1er mai : 

Visite libre du Crotoy où ont vécu Jules Verne et Colette et où Jeanne d’Arc a 
été emprisonnée. La famille Guerlain y a aussi laissé son empreinte. 

Traversée de la baie à partir des écluses qui serv(ai)ent de chasse d’eau pour  
désensabler la baie. Visite conduite  par  un guide très sympathique mais aussi 
très chauvin : beaucoup d’anecdotes sur la rivalité entre les Crotellois et les 
Valericains. 

Points marquants : Dégustation de l’oreille de cochon (une plante bien sûr !), 
de l’obione, explication de la chasse aux canards avec les (canards) appelants, 
leurres et garçonnières.., et puis des passages plus difficiles dans la vase ayant 
l’avantage d’adoucir les chutes 

Retour en petit train à vapeur. 

 



Mardi 2 mai : 

Randonnée à partir de la chapelle de Hamelet : grand tour des  marais (pour la 
plupart asséchés) ou selon le choix de chacun  tour du ou des parapluie(s) ou 
tour  des cigognes car nous avons eu la chance de passer sous de magnifiques 
arbres où nichaient une quinzaine de cigognes.  4 randonneurs avaient choisi 
à partir du gîte un plus petit tour par la côte jusqu’au Crotoy puis retour le 
long de la réserve et ses nombreux oiseaux et chevaux Henson jusqu’à Saint 
Firmin et son église. 

Mercredi 3 mai : 

Randonnée à partir du musée de la baie de Somme pour rejoindre la pointe du 
Hourdel. Belle balade dans la campagne  avec une arrivée à travers les dunes 
et sur les galets pour le pique-nique en face du Crotoy, poste d’observation 
privilégié des phoques. Très beau retour par les marais et visite du musée pour 
finir en beauté. 

Jeudi 4 mai : 

Visite du parc ornithologique du Marquenterre, ancien polder aménagé en 
réserve naturelle ouvert en 1973. Michel Jeanson, le créateur du parc avait 
observé que les oiseaux  étaient nombreux sur ces plans d’eau, que c’était un 
lieu de passage des migrations favorable à la reproduction car riche en 
nourriture (vasières). Y cohabitent harmonieusement plus de 300 espèces 
d’oiseaux. Nous avons eu à nouveau  la chance de voir les cigognes, les 
cormorans  en période de nidification, les foulques et leurs singularités,  et 
évidemment bien d’autres encore, chacun a essayé de retenir quelques 
espèces ou mots (nidicole, nidifuge, qui s’en souvient ?) et pour finir  une 
héronnière spectaculaire. (Un nid de cigogne pèse en moyenne 300 kg alors 
que l’oiseau pèse environ 3 kg)  

Autre étape de l’après-midi à Berck où les phoques se ressourcent au soleil 
sur les bancs de sable à marée basse. 

 

 

 



Vendredi 5 mai: 

Randonnée sur Monchaux le matin avec pique-nique sur la plage face à la mer. 
L’après-midi un guide charmant, passionné et passionnant  nous fait découvrir 
l’histoire de sa ville, RUE,  avec la visite de son beffroi et de la chapelle du 
Saint-Esprit. Port actif sur la Maye jusqu’au 12 ème siècle, ce qui a favorisé le 
commerce donc sa prospérité. Après l’ensablement du port l’arrivée 
miraculeuse sur une barque  en 1101 d’un crucifix venant de Jérusalem a 
assuré l’essor de la ville  et enrichi les Ruens et Ruennes qui ont pu « acheter » 
leur affranchissement, construire un 1er beffroi en bois et créer un conseil 
échevinal. Le beffroi en Belgique et dans le Nord de la France symbolise 
toujours une ville affranchie. 

Par ailleurs  la chapelle du Saint-Esprit (gothique flamboyant) a été construite 
pour y exposer le crucifix  brûlé à la révolution et dont il ne reste que la main 
droite.  

 Chacun fera appel à sa mémoire ou à son Google préféré pour l’Histoire, 
l’architecture et l’évolution  de ces 2 monuments et la petite histoire de Dame 
Catherine. 

Samedi 6 mai: 

Randonnée du Tour du Parc du Marquenterre. 

Non loin du Parc ornithologique visité jeudi, nous partons de St Quentin-en-
Tourmont sur le sentier pédestre des Bergers, 17km, dont 2 dans les dunes de 
sable à l’aller pour rejoindre la mer. Nous marchons ensuite sur une plage à 
perte de vue, accompagnés par le ballet des goélands et des cormorans au 
loin. Nous verrons malheureusement 3 cadavres de mouflons noyés sans doute 
égarés du troupeau. Efforts récompensés par un moment méditatif en haut des 
dunes face à une mer montante, suivi du pique-nique. Nous repartons sous 
une pluie fine, repérant au loin Le Crotoy et le phare de la Pointe du Hourdel, 
ignorant que le plus dur restait à faire avec à nouveau 2 km de chemin très 
ensablé. Ce  parcours est classé « sportif » par la Fédération de randonnée 
pédestre, à juste titre. Nous nous sommes dit que la beauté cachait la difficulté 
du chemin. 

 



Dimanche 7 mai: 

Sur la route du retour nous visitons St-Valery-sur-Somme, petit ville portuaire 
médiévale. Du Calvaire des Marins qui domine, on peut admirer la Baie de 
Somme. Nous nous promènerons sur les hauteurs dans le quartier des 
pêcheurs avec ses maisons colorées et pour d’autres jusqu’à la chapelle St 
Valery dite Chapelle des marins qui était fermée. Et, nous nous sommes laissé 
tenter par l’achat de quelques délicieux produits régionaux. Nous reprenons 
la route pour le retour à midi alors que la pluie menace. 

 

Cependant, toute la semaine, la météo s’est montrée clémente. La semaine fût 
riche d’expériences avec la visite des sites emblématiques de la région 
Picardie, animées par des guides aussi talentueux les uns que les autres. De 
même pour les randonneurs qui ont suivi gaillardement les superbes sentiers 
plutôt plats, mais très variés, choisis par nos trois organisateurs attentifs. Pour 
clôturer ces journées pourtant bien remplies, les plus vaillants d’entre nous- 
et ils furent nombreux- chaque soir se sont retrouvés pour jouer aux cartes 
ou à divers nouveaux jeux de société. Nous remercions chaleureusement 
Dominique Beugnon, Claude Jubien, et Didier Cadeau pour leur attention et 
leur organisation sans faille; de même que les chauffeurs qui nous ont 
véhiculés sans encombre.  

 

 


